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Les objectifs du millénaire 
(OMD) ont occupé les 
acteurs du développement 
depuis l’an 2000. Cette an-
née-là, les pays membres 
de l’ONU se sont donné 
des buts concrets pour 
lutter contre la pauvreté et 
les facteurs qui concourent 
à son existence.

Le bilan est mitigé, c’est vrai. La mortalité liée à la 
maternité est encore trop importante, l’objectif n’a 
pas été atteint sur ce point. Cependant, force est 
de reconnaître que l’extrême pauvreté, mesurée à 
l’aune du revenu, par exemple, s’est réduite de moi-
tié dans le monde.

Demeure que 1,4 milliard de personnes connaissent 
encore des conditions d’extrême pauvreté. C’est 
qu’il y a encore quelque chose à faire. C’est pour-
quoi, l’ONU a lancé une consultation afin de définir 
l’après 2015.

Le Département fédéral des affaires étrangères a 
conduit la consultation en Suisse. Un document a 
été accepté par le Conseil fédéral. Notre ambas-
sadeur à l’ONU aura à proposer de fonder le déve-
loppement sur les droits humains, la sécurité et la 
paix, la démocratie, la justice sociale et l’environ-
nement, en particulier la biodiversité. L’orientation 
générale de la position suisse prend en compte le 
développement durable défini par les principes de 
Rio et l’Agenda 21.

Depuis 2000, le monde a changé. Les pays émer-
gents d’alors prennent une part toujours plus active 
au développement mondial et y consacrent davan-
tage de moyens. Les partenariats Sud-Sud prennent 
tout leur sens. Un nouvel équilibre mondial prend 
forme. Gageons que cette nouvelle étape du déve-
loppement dessinera de nouvelles perspectives aux 
potentialités réjouissantes  

2015 : et après ?
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L’APRÈS 2015 : le développement toujours, mais DURABLE
DURABLE. Le mot est sur toutes les lèvres lorsqu’on parle de développement aujourd’hui. Impossible d’en faire 
l’impasse. Ce sera d’ailleurs le mot-clé du programme de développement DURABLE post 2015, «Le Futur que nous 
voulons», qui s’inscrira dans le prolongement des Objectifs du Millénaire pour le Développement (OMD).

Le concept de développement DURABLE 
n’est pas nouveau. Il a émergé au début du 
XXe siècle déjà, pour répondre aux pres-
sions engendrées par la révolution indus-
trielle. En constante évolution, ce concept 
s’est adapté aux changements qui ont mar-
qué son siècle. Aujourd’hui, il  cherche en-
core et toujours à répondre le plus adéqua-
tement possible aux inégalités sociales, aux 
défis d’une économie mondialisée, à leurs 
impacts sur l’environnement et surtout aux 
répercussions que ceux-ci ont sur l’avenir 
de la planète.

Nouveauté 2015 : les nouveaux objectifs 
devront être universellement applicables et 

adaptables aux différents contextes natio-
naux de l’ensemble des pays du monde. Ils 
se distinguent ainsi des OMD, dont sept 
sur huit, étaient focalisés sur les popula-
tions pauvres du Sud. Fini le temps où les 
maîtres du nord surveillent que leurs élèves 
du Sud fassent bien leurs devoirs. Désor-
mais, chaque pays devient co-responsable 
de l’avenir du monde et de ses habitants. 

Les nouveaux objectifs devront aussi être 
axés sur l’action, être mesurables et faciles 
à comprendre. Des critères indispensables 
au suivi de leur mise en œuvre.

Promouvoir un développement DU-

RABLE, c’est aussi l’objectif des organi-
sations membres de la FICD. En plantant 
des arbres, creusant des puits, soutenant 
des écoles et des centres de santé, elles 
ont compris depuis longtemps qu’elles 
étaient artisanes d’un Futur DURABLE à 
construire ensemble 

ANNE-CHRISTINE HORTON
RÉDACTRICE FICD
www.ficd.ch
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Après des études de sociologie et de rela-
tions internationales dans différents pays 
et différentes institutions académiques, 
notamment à l’Institut des Hautes études 
internationales et à l’Institut d’Etudes du 
Développement à Genève, j’ai rejoint 
l’OSCE pour des missions en Albanie, 
puis au Kosovo (1998-2001). Plus tard, 
j’ai travaillé comme directeur adjoint au 
bureau de coopération de la DDC en Ser-
bie (2002-2006), pour occuper ensuite le 
poste de responsable à la DDC des rela-

tions avec le Comité d’Aide au Dévelop-
pement de l’OCDE à Paris (2006-2009). 
Après un nouveau séjour sur le terrain au 
Kosovo, je suis retourné à la centrale de la 
DDC où je suis actuellement chargé du 
Desk de l’Ukraine et, d’autre part, de la 
communication avec l’Europe de l’Est, qui 
couvre l’ensemble des pays dans lesquels 
la DDC et le SECO sont actifs dans cette 
région du monde, de la Croatie au Tadjikis-
tan. À ce titre, je fais partie des rédactions 
de «Un Seul Monde» et de DEZA News-

letter. J’invite tous les intéressés à s’y abon-
ner (c’est gratuit) en écrivant à : DFAE, 
Service de l’information, Palais fédéral 
Ouest, 3003 Berne pour «Un Seul Monde» 
et à www.deza.admin.ch/newsletter pour 
DEZA Newsletter.
Ce va-et-vient de la théorie à la pratique et 
vice-versa caractérise mon activité dans le 
domaine du développement ces dernières 
années. C’est à ce titre, ayant de surcroit 
des liens forts avec le Jura où je continue 
de résider, que je participe occasionnelle-
ment aux délibérations de la commission 
technique de la FICD, en particulier pour 
les projets mis en œuvre dans les pays de 
l’Est européen 

Berne, sociologue et politologue, Direction du 
Développement et de la Coopération (DDC), 
expert FICD.

PIERRE MAURER
EXPERT FICD
www.deza.admin.ch

Portrait : Pierre Maurer, collaborateur DDC, expert FICD
Jurassien d’origine, Pierre Maurer travaille pour la  Direction du développement et de la coopération (DDC). 
Comme pour l’ensemble des experts , sa contribution à l’analyse des projets des membres de notre fédération est 
précieuse.
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Quel monde 		
voulez-vous 		
après 2015 ?
Chaque citoyen a droit à la parole :
La Suisse invite toutes les personnes inté-
ressées à participer à l’élaboration de 
l’agenda post-2015. 

Partagez vos réflexions avec les autres et 
soumettez vos propositions !

Rendez-vous sur www.post2015.ch pour 
participer au sondage lancé par la DDC ou 
faire part de votre opinion.

Le 25 septembre 2013, 
la Suisse a participé 

activement  aux débats 
sur les Objectifs du 
millénaire pour le 
développement et 

l’agenda «post 2015» 
lors de l’Assemblée 

générale des Nations 
Unies qui s’est déroulée 

à New York.
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Source : www.post2015.ch

La Suisse 			 
et l’après 2015 : 		
les premiers 		
résultats
MY World est un sondage mondial, destiné 
aux citoyens, mené par les Nations Unies et 
ses partenaires. 

L’objectif est de donner la parole à la popu-
lation et de comprendre son point de vue et 
ses priorités, afin que les leaders mondiaux 
soient bien informés avant de se lancer dans 
la définition du nouveau programme de 
développement mondial. 

MY World demande aux personnes de choi-
sir sur une liste de seize thèmes les six points 
qui ont, selon elles, le plus grand poids dans 
leur vie.

Les premiers résultats montrent que 844 
personnes accordent une priorité absolue à 
la bonne éducation.

Source : www.post2015.ch
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« Moutier aide Chiril » : 23 ans de collaboration
Active depuis 1989, la sous-commission municipale prévôtoise « Moutier aide Chiril », s’est mise en place suite à une 
intervention parlementaire au Conseil de Ville. L’interpellation faisait suite à l’appel lancé par Opération Villages Rou-
mains - Suisse (OVR), consécutivement au projet du président Ceaucescu de rayer de la carte les villages roumains.
Trois villages de la juridiction de Suceava  
ont été attribués à Moutier : Chiril, Cojoci 
et Sat Lunga. Les besoins pressants de la 
population, démunie de tout, ont déclen-
ché l’organisation de premiers convois 
d’aide d’urgence composés de denrées 
alimentaires et de vêtements. Assez rapi-
dement, un réseau de « parrains » locaux 
et régionaux prennent en charge la fourni-
ture et la confection des colis distribués à la 
population roumaine.

Cependant, dès 2003, les ennuis douaniers 
et les frais conséquents des transports rou-
tiers convertissent l’aide directe en bons 
d’achat pris en charge par des familles pré-
vôtoises. Ce système restera en vigueur 
durant quatre ans, représentant un investis-
sement de quelque 65’000 francs. 

Par la suite, la sous-commission va s’atta-
cher à réaliser des aménagements urbains 
(dispensaire médical, école, bourse aux 
étudiants, maison de la culture, alimenta-
tion en électricité et en eau potable), tous 
menés à bien. 

Dès  2006, nos trois villages sont reconnus 
sous le label « Village roumain – Village 
européen ». Parallèlement deux membres 
de notre sous-commission sont élevés au 
titre de citoyens d’honneur.

En 2010, lors de l’assemblée générale an-
nuelle d’OVR à Moutier, un pacte d’ami-
tié est signé par les maires prévôtois et 
roumain, scellant 20 ans de collaboration 
active.

La dernière opération date de juin 2013 : 
acheminement de véhicules et de matériel 
pour les pompiers, avec une inauguration 
officielle du centre de lutte contre le feu, 
en présence de nombreuses personnalités 
roumaines et suisses.

C’est un engagement de longue haleine, 
mais nécessaire, l’intégration de la Rou-
manie dans l’Europe tardant à produire 
ses effets dans les campagnes roumaines. 
La sous-commission Roumanie de la com-
mune de Moutier reste donc engagée avec 
conviction dans cette fructueuse et amicale 
collaboration 

JEAN-PIERRE MAÎTRE
MEMBRE DE LA SOUS-COMMISSION 
ROUMANIE  ET DU COMITÉ DE LA FICD
www.ficd.ch

Reboisements au Bénin, protection du climat 		
grâce aux plantations d’anacardiers
L’organisation newTree finance des projets de régénération naturelle assistée et de re-
boisement dans des pays subsahariens au moyen de la vente de certificats d’émission 
de CO2 en Suisse.

Ces projets contribuent modestement à 
atténuer les effets des changements cli-
matiques et participent à l’amélioration 
des conditions de vie des populations 
locales. Dans le cadre d’un partenariat, 
Jura-Afrique est associée à newTree pour 
le reboisement de forêts galeries le long de 
cours d’eau dans le Nord du Bénin.

Les émissions de CO2 			 
et le Protocole de Kyoto
Le Protocole de Kyoto a fixé, pour les pays 
développés, des objectifs de réduction 
d’émission de gaz à effet de serre (GES). Il 
consiste à mettre en place des mécanismes 
de flexibilité qui permettent aux pays 
industrialisés de réduire et de compenser 
une partie de leurs émissions de GES dans 
l’atmosphère.

Le puits de carbone le plus important
Les forêts sont les alternatives les plus 
crédibles pour soustraire à l’atmosphère le 
CO2 déjà émis. Toutes les autres mesures 

ne font que conduire au ralentissement 
de l’augmentation de la concentration de 
dioxyde de carbone.

La compensation 				 
pour les émissions de CO2
Au nord du Bénin, newTree coopère de-
puis 2001 avec l’organisation Jura-Afrique. 
Celle-ci a créé un grand nombre de pépi-
nières et réalise depuis 1992 des plantations 
d’arbres en collaboration avec la population 
locale.

L’inventaire des arbres de 2010
En 2010, newTree a procédé à un inven-
taire complet de ces plantations au Bénin. 
Jura-Afrique Bénin a contribué au projet. 
L’objectif principal était de déterminer 
l’accroissement de la biomasse aérienne, 
donc  la quantité de CO2 absorbée par 
les arbres depuis le dernier inventaire de 
2003. La quantité de dioxyde de carbone 
qui en résulte fournit une base pour justifier 
la vente des certificats newTree en Suisse.

Forte augmentation 			 
de l’absorption de CO2
L’inventaire des arbres en 2010 a concerné 
533 plantations pour 36’011 arbres. L’étude 
conclut que les arbres en croissance ont 
absorbé 5’100  tonnes de CO2 entre 2003 
et 2013, soit une moyenne de 730 tonnes 
de CO2 par année. 

Comparaison
Ces 5’100 tonnes CO2 compensent envi-
ron 35 millions de kilomètres effectués en 
automobile (hypothèse: consommation de 
6 l/km). Chez newTree, une tonne de CO2 
coûte 100 CHF : un prix supérieur au mar-
ché officiel. Toutefois ce tarif est justifié par 
un apport socio-économique considérable 
symbolisé par une belle amélioration des 
conditions de vie des populations rurales 

PASCAL TARCHINI
PRÉSIDENT DE JURA-AFRIQUE
www.jura-afrique.ch

Bulletin d’information de la FICD, n°21, septembre 2013
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«Le parcours n’est pas très vallonné. Il y a 
juste une belle côte dans deux cents mètres» 
rétorque Gérard Joliat aux questions des 
sportifs soucieux de s’attaquer aux douze 
kilomètres du parcours du quatrième bre-
vet VTT. Un tracé tout en courbe, joliment 
dessiné, accessible à tous. En cette journée 
du 21 juillet, soixante-cinq personnes se sont 
inscrites à l’un des deux parcours. VTT donc, 
mais également pédestre. « Cette année, 
pour la première fois, nous avons proposé 
un parcours pour les marcheurs… il a été fort 
apprécié », explique Madeleine.  La respon-
sable des manifestations d’Handicap Soli-
daire précise : « le public est ravi de soutenir 
une bonne œuvre par le sport. Pour nous il 
est important de s’intéresser aux sportifs vu 
que nous soutenons un projet de sport han-
dicap. »

L’organisation d’un événement pendant les 
vacances n’est pas aisée. Toutefois l’asso-
ciation a pu compter sur la présence d’une 
dizaine de bénévoles pour assurer le bon 
déroulement de l’activité.

Le superflu profite au Moyen Atlas
De la Bürgisberg au Chasseral, le badaud 
traverse un bout de l’Arc Jurassien. Autre 

lieu, autre événement : le 18 août dernier 
les membres de CormoAtlas ont organisé, à 
Cormoret, le second vide-grenier en faveur 
de l’association. Philippe a la mine réjouie 
des beaux jours : « Malgré le changement de 
date, un passage de juin à août, cette seconde 
édition fut un franc succès. À deux exposants 
près, nous avons eu le même intérêt. »

Si cette rencontre sensibilise avant tout la po-
pulation aux activités de l’association, l’argent 
récolté est un signe encourageant : « L’impact 
financier du vide-grenier est tout sauf négli-
geable. Il est particulièrement motivant pour 
le comité et les membres impliqués par la 
manifestation », résume Philippe.

Du côté de la braderie prévôtoise
Ce voyage estival s’achève par un détour du 
côté de Moutier : La Mission Évangélique 
au Tchad (MET) a participé pour la troi-
sième fois à la braderie, du 23 au 25 août. 
Aline, secrétaire de la MET se souvient : « La 
première année, le stand était axé sur notre 
projet de soutien aux internats. La deuxième 
année, nous avons présenté notre projet de 
construction et d’utilisation du four solaire, 
Promosol. » Si cette année les fours solaires 
étaient également de sortie, les caprices du 

ciel ont contrarié les plus fins gourmets. Im-
possible de déguster des plats mijotés grâce 
à l’astre solaire. Toutefois, avec plus d’une 
corde à son arc, l’association a su séduire 
grâce à un jeu qui sensibilise les plus jeunes 
visiteurs à la condition des enfants au Tchad. 
Ces derniers ne vont pas tous à l’école car 
celle-ci est bien trop éloignée du domicile 
pour s’y rendre à pied. Le défi de l’activité : 
lancer une balle et viser les trous, placés sur 
un panneau, qui symbolisent le long chemin 
jusqu’à l’école. Lorsqu’un trou est atteint, les 
gagnants puisent dans la réserve de sucreries.

Et Aline, de conclure par un leitmotiv valable 
pour l’ensemble des associations membres 
de la FICD : « Sortir de nos murs, se faire 
connaître et répondre aussi à une demande 
de la DDC qui nous encourage à faire de la 
sensibilisation, voilà quelques-unes de nos 
principales missions. »  
BRUCE RENNES
CHARGÉ DE PROJETS, FICD
www.ficd.ch

Dévoués jusqu’au cœur de l’été
Les problématiques du Sud ne s’arrêtent pas pendant les vacances. Ainsi de nombreuses associations gardent le cap 
et poursuivent leurs missions de sensibilisation et d’information. De Bourrignon à Moutier, en passant par Cormoret, 
nous avons recueilli le témoignage de trois représentants d’associations membres de la FICD restées actives durant 
la pause estivale. Madeleine Méroz, Philippe Gafner et Aline Knuchel reviennent sur leurs actions respectives.

Du vide-grenier de Cormoret (en haut à gauche) à la Braderie de Moutier (en bas à gauche), en passant 
par l’épique pacours VTT de Bourrignon (droite), les bénévoles des associations membres de la FICD sont sur tous les fronts.

Bulletin d’information de la FICD, n°21, septembre 2013
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Chaque automne, des 
apprentis Assistants 
en Soins et Santé 
Communautaire et 
Assistants Sociaux-
Educatifs partent en stage 
au Bénin et en Arménie. 
Comme il s’agit souvent de leur 
premier séjour à l’étranger, l’École 
des métiers de la santé et du social 
(EMS2) de Delémont leur offre 
un accompagnement personnali-
sé et une journée de formation à la 
rencontre interculturelle. Depuis 
plusieurs années, la FICD est par-
tenaire de cette journée et la pro-
pose aussi à son public. Le «mix» 
entre débutants et membres de la 
FICD qui ont déjà une expérience 
de terrain dynamise les échanges 
et élargit les horizons.

6

 « Curieuse de tout, je me suis inscrite au 
cours de communication interculturelle de 
la FICD en mai dernier. Sachant que j’avais 
vécu quatre ans au Cameroun, des amis 
ont tenté de me décourager. Mais j’ai tenu 
bon. Le jour J,  j’ai très vite compris que 
j’avais fait le bon choix.
L’animatrice, Véronique Schoeffel, est une 
professionnelle de premier rang. Elle maî-
trise parfaitement le sujet. Au fil des heures, 
nous avons voyagé du Laos à la Bolivie, en 
passant par l’Angola et le pays des Dogon. 

Nous avons découvert 
différents styles de 
communication.
Lors des échanges en 
groupe ainsi qu’avec 
les exercices, j’ai appris 
«comment agir», mais 
aussi «comment je peux 
être perçue» et «com-
ment d’autres appré-
hendent la communi-
cation interculturelle».  
Au final, j’ai acquis plu-
sieurs outils déjà testés 
en voyage, au sein de 
ma famille et dans mon 
environnement pro-
fessionnel. Des lieux 
où je suis chaque jour 
confrontée à des per-

sonnes qui pensent différemment de moi, 
qui ont d’autres références culturelles et 
s’attendent à être respectées.
Cette journée a donc largement dépassé 
mes attentes et je ne manquerai pas de la 
recommander à mes amis ! » 

FRANÇOISE ZWAHLEN GERBER
PARTICIPANTE AUX FORMATIONS FICD
www.ficd.ch

Communication interculturelle… ou l’art de 
composer avec l’incertitude dans la durée : 
échos d’une journée de formation

Le cours de communication interculturelle, animé par Véro-
nique Schoeffel, est organisé chaque printemps, en collabo-
ration avec l’EMS2. Il est ouvert à toute personne souhaitant 
améliorer ses compétences d’écoute et de rencontre de l’autre, 
ici et ailleurs.

L’ÉDITION 2014 AURA LIEU LE SAMEDI 17 MAI, 
DE 9H À 16 H, À DELÉMONT.

ISABELLE PLOMB
EMS2
www.ds2a.ch

L’EMS2 en voyage au Bénin

Formation : pendant les cours...
Françoise Zwahlen Gerber, qui a longuement vécu au Cameroun a absolu-
ment souhaité participer à la formation «communication interculturelle du 
mois de mai 2013. Elle relate ses motivations dans nos colonnes.
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«Si tu donnes un poisson à un homme, il 
mangera un jour. Si tu lui apprends à pê-
cher, il mangera toujours». Vieille de plus 
de 2500 ans, cette citation attribuée à 
Lao-tseu reste d’une étonnante actualité, 
tant elle illustre de façon magistrale l’im-
portance de l’éducation et de la formation 
dans le développement humain.
Que ce soit au niveau mondial (proclama-
tion d’une « Décennie des Nations Unies 
pour l’Éducation en vue du Développe-
ment Durable ») ou au niveau suisse (intro-
duction de l’éducation au développement 
durable dans le nouveau Plan d’études ro-
mand [PER] récemment entré en vigueur) 
les instances politiques internationales et 
nationales ont bien compris l’importance 
de former – ou pour le moins informer - 
les générations actuelles et futures sur 
les enjeux d’un développement durable à 
l’échelle de la planète.
Dans le cadre des projets développés par 
les associations membres de la FICD, la 
composante éducation et/ou formation 
mérite de trouver une juste place pour 

permettre aux partenaires du Sud de dé-
velopper leurs capacités d’autonomie et 
d’actionner ainsi leurs propres leviers en 
vue d’un développement durable. 
De même, il est essentiel que les organi-
sations membres de la FICD développent 
elles aussi les compétences qui leur per-
mettent de gérer de manière efficiente les 
projets développés avec leurs partenaires 
du Sud. C’est dans cet esprit que votre 
Fédération met chaque année sur pied 
des journées de formation auxquelles nous 
vous encourageons vivement à participer 
de manière active 

Formateur d’adultes diplômé, responsable de la 
formation des formateurs d’adultes au CIP de 
Tramelan, précédemment délégué du CICR en 
Afrique, en Asie et en Amérique latine, expert 
FICD.

DOMINIQUE HENRY
EXPERT FICD
www.ficd.ch

États financiers d’une 
association
Améliorer la comptabilité d’une 
organisation 
Sam. 23 novembre, de 9h – 16h. 

Salle de conférence FICD, 
Delémont.

La FICD accueille deux interve-
nants qui aideront les organisations 
à mettre en place une bonne ges-
tion financière d’un projet. Gregory 
Schaffner, spécialiste en finance et 
comptabilité avec brevet fédéral 
et Pascal Tarchini Lic. ès sciences 
économiques, Master of advanced 
studies in development (EPFL). Les 
deux experts s’attacheront à rendre 
accessibles les notions de base de 
la comptabilité générale. Détail du 
programme : http://www.ficd.ch/
programme-de-formation/plani-
fication-et-suivi-budgetaire-dun-
projet.html.   
Inscriptions :		
jusqu’au 15 novembre 2013, 
brennes@ficd.ch.

Formation FICD

Formation : ... ensuite sur le terrain
Marine Gogniat et Nadia Veya, deux étudiantes HES en soins infirmiers de la Haute école de santé Arc, ont par-
ticipé à un stage au Centre Arabkir à Erevan durant l’été 2013. Elles témoignent de cette expérience enrichissante.

En plus d’y avoir fait de merveilleuses ren-
contres,  nous avons appris, en Arménie, 
les vraies valeurs de la vie. Une vie rem-
plie de générosité, de solidarité, de par-
tage, d’entraide, d’amour et de simplicité.  
Chaque sourire et chaque petite attention 

de la population nous ont comblées de 
bonheur. Nous nous remettons maintenant 
en question sur notre façon de vivre et de 
voir les choses. Nous remarquons qu’en 
Suisse, nous avons certainement quelque 
peu oublié ou perdu ces belles valeurs qui 

contribuent, à notre 
avis, grandement au 
bonheur. 

Il est clair que le 
d é p a y s e m e n t , 
la barrière de la 
langue ainsi que 
l’éloignement de 

nos proches n’ont pas toujours été faciles à 
vivre. Cependant, nous avons eu la chance 
d’être très bien entourées et soutenues par 
notre référente, qui parlait parfaitement le 
français, ainsi que par d’autres soignantes 
de l’hôpital.

Ce voyage et ce stage dans un pays diffé-
rent du nôtre, doté d’une autre culture et 
d’un autre système de soins a été extrê-
mement enrichissant tant du point de vue 
personnel que professionnel 

Nadia et Marine, entourées de leurs professeures 
Marianne Wälti et Caroline Beeler, et de 
Chouchanik et Amalya du Centre Unifié Arabkir.

MARINE GOGNIAT ET NADIA VEYA
SEMRAPLUS

www.semraplus.ch

Formation : le point de vue de 
Dominique Henry, expert FICD
Notre expert, formateur d’adultes diplômé, revient sur l’im-
portance de la formation et ses conséquences à plus long 
terme pour les pays du Nord comme du Sud.
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Prochaine parution
Prochaine parution du bulletin d’information 
de la FICD le 20 décembre 2013. Merci de 
transmettre vos articles sous format “Word” 
avec photos avant le 20 novembre 2013, par 
courriel, à brennes@ficd.ch.

- - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - -
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Agenda des 
associations

AG FICD
14 novembre 2013

Fête africaine Handicap Solidaire
Samedi 26 octobre, Halle des Fêtes 
Undervelier. Programme disponible 	
sur : www.handicapsolidaire.ch

Calendrier Latrine Togo 2014
Le thème de cette année : les charge-
ments insolites. Tout ce que vous ne 
verrez jamais sous nos latitudes ! De 
l’humour pour toute l’année !
Cette petite merveille sera en vente 
dans les Magasins du Monde à Por-
rentruy et au Noirmont ainsi qu’auprès 
de Laurence Frésard au : 078.823.41.81 
(laurence.f@bluewin.ch). Merci à vous 
de lui faire, comme chaque année, bon 
accueil !

ISABELLE BOEGLI
SECRÉTAIRE GÉNÉRALE FICD
www.ficd.ch
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Des changements 					   
au secrétariat de la FICD
Après deux ans de fructueuse collaboration, Anne-Christine Horton a 
souhaité quitter son poste à la FICD pour se consacrer pleinement à sa 
chambre d’hôte Prévôtoit et à d’autres activités qui lui tiennent à cœur. 
Un grand merci à Anne-Christine pour 
son engagement dynamique dans ses 
tâches au service de la FICD, notam-
ment le bulletin, auquel elle aura su 
donner une vitalité qui participe plei-
nement à son succès actuel.
C’est Bruce Rennes de Loveresse, 
trésorier et chargé de communication 
de la FICD, qui reprend le flambeau. 
Il sera donc désormais également res-
ponsable du bulletin et de la formation. 
Jusqu’au 31 décembre, il assumera, 
en plus de ses deux mandats, le poste 

occupé par Anne-Christine. Dès 2014, 
L’ensemble de ses fonctions seront 
regroupées dans un poste à 30% qui 
dotera le secrétariat de la FICD d’une 
équipe à 1.3 EPT. 
Nous souhaitons « bonne arrivée » 
à Bruce dans sa nouvelle fonction et 
nous réjouissons de poursuivre notre 
mission en sa compagnie 

ISABELLE BOEGLI
SECRÉTAIRE GÉNÉRALE FICD
www.ficd.ch

Mission d’évaluation au Nicaragua
Un expert mandaté par la FICD, accompagné d’un responsable du 
Groupe Nicaragua et d’une représentante de la Municipalité de De-
lémont, s’envoleront le 24 octobre pour une mission d’évaluation de 
dix jours au Nicaragua. Sur place, un expert local se joindra à eux pour 
mener à bien l’évaluation intermédiaire du projet développé depuis 
2010 par le Groupe Nicaragua de Delémont, en collaboration avec 
son partenaire local, le Movimiento Comunal Nicaraguense section 
la Trinidad (MCN) et financé en partie par la FICD.

Fondé en 1986 dans le cadre du Ju-
melage entre la ville de Delémont et 
La Trinidad au Nicaragua, le Groupe 
Nicaragua soutient un grand projet 
portant sur une dizaine d’actions des-
tinées à améliorer les conditions de 
vies de plus de 500 familles vivant 
en zones rurales. Ce projet, intitulé 
Proyeto integral y de fortalecimiento 
institucional, dont le coût total est de 
CHF 260’615, a fait l’objet en 2010 d’une 
demande de financement à la FICD. 
Un montant de CHF 80’000 sur quatre 
ans (2010 - 2013) a été accordé, condi-
tionné à la réalisation d’une évaluation 
intermédiaire, en raison notamment 
de l’ampleur du projet et de la durée 
importante du partenariat.
La Commune de Delémont ayant une 
longue collaboration avec le Groupe 
Nica a été associée à la démarche. 
Elle contribuera, comme la FICD, au 
financement de cette évaluation à rai-
son des deux cinquième de la somme 
totale de CHF 7’500, le cinquième res-

tant étant pris en charge par le Groupe 
Nicaragua.
L’évaluation est réalisée sur mandat de 
la FICD, sous la responsabilité d’un 
groupe de pilotage qui a élaboré les 
termes de référence de l’évaluation. 
L’équipe d’évaluation est composée 
de M. Bernard Cloutier, consultant 
externe du Nord, M. Jacobo San-
chez Mendez, consultant externe 
du Sud, M. Jean Parrat, délégué du 
Partenaire du Nord (Groupe Nica) et                   
Mme Esther Gelso, représentante de 
la Municipalité de Delémont, qui ac-
compagnera le groupe.
Une présentation des résultats de 
l’évaluation sera organisée dans le cou-
rant du mois de novembre 2013 


